
Éléments d’identification des chenilles 
d’Eriocraniidae inféodées au bouleau (Lepidoptera : 
Eriocraniidae) 
Vincent Willefert : 3 lieu-dit Kervalquez F-29800 Trémaouézan / vwillefert@yahoo.fr

La famille des Eriocraniidae compte 8 espèces en France dont 6 se nour-
rissent sur bouleau (Betula sp.). Leurs larves, dans la moitié nord, sont ac-
tives d’avril à juillet. La présente note a pour intention d’exposer quelques 
caractéristiques permettant la détermination de ces espèces au stade 
larvaire. 

Afin de pouvoir correctement observer les mines et les larves qu’elles 
contiennent, il est nécessaire de placer les feuilles minées à contre-jour 
c’est à dire face au ciel ou à une source lumineuse (fig. 1). L’usage d’une 
loupe de poche est recommandé notamment pour bien apercevoir l’œuf, la 
portion de la mine située juste après l’œuf, et les excreta filiformes carac-
téristiques de cette famille : 

Le prélèvement de feuilles peut être envisagé à des fins d’élevage ou pour 
une observation plus minutieuse des larves. Les feuilles seront dans ce cas 
placées dans une pochette plastique pour ralentir leur dessiccation et per-
mettre aux larves de terminer leur nourrissage. Elles quitteront alors les 
feuilles et pourront être collectées et manipulées grâce à un pinceau. 

1. Deux espèces précoces et très caractéristiques 

- Eriocrania sangii 
(Wood, 1891) [245159]
Les larves sont actives en 
avril et ont la particula-
rité d’être entièrement 
grisâtres (fig. 2). Leurs 
mines débutent à la péri-
phérie des feuilles. 

- Eriocrania cicatricella (Zetterstedt, 1839) [245157] 
Seule espèce à produire des mines communautaires pouvant contenir 2 
à 4 larves (fig. 3). Attention toutefois, ses cousines peuvent très occasion-
nellement pondre deux œufs par feuille (comme présenté sur la photo 
d’E. sangii en fig. 1). La distinction se fait alors sur le nombre de mines : 
une seule mine avec plusieurs larves pour E. cicatricella, deux mines qui 
se rejoignent pour les autres espèces. Dans ce cas l’intérêt de la loupe est 
indéniable pour observer les départs de mine. Les larves de cicatricella 
sont actives en avril jusqu’à début mai ; elles sont blanches à la limite du 
translucide. Leurs mines débutent à la périphérie des feuilles.

2. Deux autres espèces 
précoces

- Heringocrania unimaculella 
(Zetterstedt, 1839) [245153] 
Les larves sont actives en avril 
et présentent à un stade avancé 
deux projections triangulaires 
noires à l’arrière de la tête 
(fig. 4). Les mines débutent 
à la périphérie 
des feuilles 
(fig. 5).

Fig. 4 : larve 
d’Heringocrania 
unimaculella, 
26-IV-2019.
Fig. 5 : mine d’H. 
unimacuella, 
20-IV-2019.

Fig. 1 : feuille minée par Eriocrania sangii observée à contre-jour, 
22-IV-2020.

Fig. 2 : chenille d’E. 
sangii, 23-IV-2020.

Fig. 3 : mine d’Eriocrania cicatricella, 24-IV-2019.
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- Eriocrania semipurpurella (Stephens, 1835) [245158]
Les larves sont actives en avril. Au début de leur développement, les larves 
présentent une tache noire rectangulaire au niveau du prothorax. À maturité, 
elles sont principalement blanches sans éléments particulièrement distinctifs 
(fig. 6). Les mines débutent à la périphérie des feuilles (fig. 7).

3. Deux espèces plus tardives

- Eriocrania salopiella 
(Stainton, 1854) [245156]
Les larves sont actives 
de fin avril à fin mai. Les 
mines débutent à l’inté-
rieur des feuilles (fig. 8).

- Eriocrania sparrmannella 
(Bosc, 1791) [245155]
Les larves sont actives prin-
cipalement en juin et jusqu’à 
fin juillet. Les mines débutent 
à l’intérieur des feuilles (fig. 
9). Outre la phénologie, le ca-
ractère rougeoyant des mines 
peut, dans certains cas, aider 
à la différenciation avec E. 
salopiella.

Les larves de sparrmannella (fig. 10) 
et salopiella (fig. 11) ne sont pas faci-
lement différenciables. Le site Briti-
sh leafminers (newsletter 37) men-
tionne la présence de taches diffuses 
sur le prothorax de sparrmannella. 
Selon mon expérience, ce critère 
n’est pas toujours bien prononcé 
suivant les spécimens. 

Fig. 6 : larve d’Eriocrania semipurpurella, 16-IV-2020.
Fig. 7 : jeune mine d’E. semipurpurella, 9-IV-2019.

Fig. 8 : mine vacante 
d’Eriocrania salopiella, 
23-V-2019.

Fig. 9 : mine d’Eriocrania sparrmannella, 
19-VI-2019.

Fig. 10 : chenille d’E. 
sparrmannella, 7-VI-2020.
Fig. 11 : chenille d E. salopiella, 
29-IV-2020.

4. Clé simplifiée d’identification des mines matures

a) - mine débutant en périphérie des feuilles : 	 b
- mine débutant à l’intérieur des feuilles : 	 e

b)- larve grisâtre :			   Eriocrania sangii
- larve blanchâtre :		  c

c) - une seule larve par mine : 		  d
- plusieurs larves par mine : 		  Eriocrania cicatricella

d) - larve avec deux projections
triangulaires derrière la tête :	 Heringocrania unimaculella

- larve essentiellement blanche : 	 Eriocrania semipurpurella

e) - larve active d’avril à mai : 		  Eriocrania salopiella
- larve active de juin à juillet : 	 Eriocrania sparrmannella

Discussion
Les éléments de la présente note s’entendent en l’état des connais-
sances actuelles. Si Lassance et al. (2019) ont mis en évidence 4 clades 
pour le complexe d’espèces cryptiques sangii / semipurpurella, l’un de 
ces clades étant sangii, son étude n’incluait aucun spécimen français. Il 
reste donc pour cette famille et sur notre territoire des connaissances 
à acquérir.

Les photographies ont toutes été réalisées à partir d'observations 
effectuées à Trémaouézan (Finistère) (© V. Willefert).
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